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Melchior Arod, marquis
de Saint-Romain

Ce livre est publié dans la collec-
tion Monographies des villes et
villages de France, créée par

M.-G. Micberth, qui compte plus de
3500 titres à ce jour. « Cet ouvrage n’a
aucune prétention. Il en a tellement peu,
que dans la pensée première de son
auteur, il devait se borner à une modeste
plaquette, jugée nécessaire pour conser-
ver les reliques du passé. (...) Senevas
fut, pendant de longs siècles, l’âme agis-
sante de la vie communale de Saint-
Romain-en-Jarez. Malgré le boulever-
sement révolutionnaire et la nouvelle
délimitation en départements qui lui ont
fait perdre son indépendance séculaire,
en lui enlevant sa prépondérance d’autre-
fois, ce hameau reste encore aujourd’hui
un des plus importants de la commune.

Le territoire de Senevas occupe les limi-
tes Nord-Est et Est de la commune de
Saint-Romain-en-Jarez. Composé de
deux groupements parfaitement distincts :
d’une part, Senevas proprement dit, ou
d’En haut où l’on trouve encore quelques
vestiges des anciens immeubles seigneu-
riaux ; et, d’autre part, la Trivolinière, dite
encore Senevas d’En bas, et les divers
domaines qui constituaient jadis la
Grange Haute, tout cet ensemble oc-
cupe un espace considérable, plus des
deux cinquièmes de la commune.

Avant la Révolution, la paroisse de
Saint-Romain-en-Jarez recouvrait un
territoire qui correspondait aux com-

munes actuelles de Cellieu, Chagnon, Saint-
Christo-en-Jarez, Sorbiers et Fontanès. Le
village a conservé son aspect ancien et
quelques vestiges de constructions, dont les
restes d’une de ses anciennes portes et une
croix comportant les figures de saint Antoine
et de saint Roch, datant de 1604. Un petit
monument évoque la mémoire du baron
Melchior Arod, un des plus grands diplo-
mates de son temps, qui naquit en 1611
au château de Senevas. Son père acquit la

La vie communale de
Saint-Romain-en-Jarez

La première partie est consacrée à l’histoire
de Senevas des origines à 1650. Elle débute
par l’aspect du pays, puis présente les maîtres
de Senevas dans la nuit des temps, et à
l’aurore avec les Roussillon de Riverie. Le
chapitre suivant traite des beaux espoirs de
Senevas, avec le déclin de Riverie, les der-
niers grands seigneurs, les ducs de Bourbon,
les Laurencin (1518-1570) et les Camus (1570-
1627). L’auteur raconte ensuite Senevas sous
la domination des Roussillon ; sous les Arrici ;
sous les Aybraud. Il évoque les premiers Arod,
Arod de Riverie et le moine Guy Arod ; les Arod
de Senevas ; les Arod de Montmelas, de
Ronzières, de la Fay, de Lay. L’ouvrage se
poursuit avec l’apogée des seigneurs de
Senevas et Antoine Arod ; puis avec la fin des
Arod de Senevas avec Melchior Arod, mar-
quis de Saint-Romain. Cette première partie
s’achève avec les Trollier de Fétan et les Sain
de Mannevieux. Dans la deuxième partie
consacrée à la fin de la seigneurie de Senevas,
l’abbé Jean Pagon étudie la famille des
Terrasson avec les Terrasson de Chatelus et
les Terrasson de Barolière. Il raconte la dé-
chéance de Senevas avec Barthélemy III. Il
évoque enfin, Gabriel-Louis Terrasson de
Senevas (6 mai 1761- 9 mai 1824) et sa
descendance. Cet ouvrage, largement illus-
tré par Noël Badol, est complété par quarante
pièces justificatives dont notamment : plu-
sieurs testaments ; un extrait du contrat de
mariage de Loys Arod et Ysabeau Gaste ; la
donation de Pierre de Ronchevol de tous ses
biens à Loys Arod ; le tableau généalogique
des Terrasson d’Angoulême ; le contrat de
vente par la veuve d’Antoine-Louis Terrasson
et ses filles au sieur Jacques Ravel ; la lettre
du roi conférant à Barthélemy II la charge de
conseiller à la Cour des monnaies en 1723.

Bientôt réédité

La baronnie de Riverie

par l’abbé Jean Pagon
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seigneurie en 1625 et quelques décennies
plus tard, Melchior s’attacha à transformer
la modeste gentilhommière en château.
Adossée sur les pentes de la montagne du
Châtelard, cette ancienne maison forte
dépendait autrefois de la baronnie de
Riverie. Ce sont les moines bénédictins qui
vinrent les premiers défricher les terres et
fonder un prieuré qui relevait de l’Isle-
Barbe au XIe siècle, avant de passer aux
mains des jésuites en 1696. La chapelle du
Pinay a été réédifiée en 1859 sur l’empla-
cement de celle construite en 1522, à la
suite d’une épidémie de peste. En 1827, le
vétuste plafond en bois de l’église parois-
siale s’abattit d’un seul tenant pendant la
messe, mais sans faire de blessés.
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Les premiers seigneurs de Riverie et de Saint-Romain-en-Jarez furent les Roussillon. C’est à eux que Saint-
Romain doit sans doute sa construction. Après deux siècles et demi de possession (1202-1433), la maison des
Roussillon de Riverie s’éteignit et le domaine revint aux comtes de Forez. Riverie passa successivement aux

mains des comtes de Bourbon, des Laurencin et des Camus. Au Xe siècle, les Arrici s’installèrent à Sevenas,
s’imposant d’abord par leur charité et ensuite par leur noblesse. Habitant sur une terre roturière et sans autre renommée
que la richesse du sol, ils devinrent assez puissants dans la région de Jarez pour s’autoriser à prendre le titre de
chevalier de Saint-Romain. Tout comme les familles Aybraud et Arod qui leur succédèrent, ils résidèrent dans une
maison forte. Malgré ses apparences belliqueuses procurées par les quelques meurtrières disposées sur les tours
d’angle, le manoir ne fut jamais qu’une « ruche bourdonnante », sous la direction du chef de famille. Jusqu’au XVe siècle,
Senevas resta englobé dans les huit paroisses qui composaient la baronnie de Riverie. Au XIIIe siècle, cependant, une
liberté plus grande se fit jour. Les Aybraud achetèrent des terres et des libertés au seigneur en manque d’argent ; ils
prirent indûment le titre de seigneur de Senevas. La famille Arod sut ensuite résister avec succès aux dissensions,
aux fléaux et à la misère de la fin du XVIe siècle. Aussi, dès le début du Grand Siècle, elle fut prête à jouer un rôle de
tout premier ordre dans l’histoire du pays de Jarez mais aussi dans l’histoire nationale. Deux de ses membres
occupèrent le domaine pendant près de cent ans et laissèrent avec le souvenir de leur grandeur, celui de leur habileté
diplomatique. Antoine et Melchior, chacun à leur manière, gravirent les échelons qui les menèrent à la grande noblesse.
Le premier s’imposa par son habileté dans le maniement des hommes et des choses à la petite cour provinciale des
puissants seigneurs de Saint-Chamond ; le second gagna la faveur royale en remportant d’heureux succès dans les
délicates et embrouillées tractations qui marquèrent le début du règne personnel de Louis XIV. Melchior Arod passa
six ans (entre 1653 et 1659) dans son pays natal et s’occupa de la reconstruction du château. Cet artisan de la paix
européenne ne concevait pas que sa demeure garde l’aspect d’une forteresse et la fréquentation de la Cour lui avait
donné le goût du confort, voire même de la magnificence. Barthélemy III travailla puissamment à embellir la demeure
seigneuriale avant d’être exécuté, le 24 décembre 1793.


